
SGAZETTE DES CAMPAGNES

Grammairefrançaise.-ler prix, Fortunat Bernatchez; pour aussi 2 livres.de foin. Les betteraves sont les
2e, V. 'Tainchaud; 1er accessit, J. Leclerc; 2el. Alfred meilleures racines que l'on puisse .donner aux mou-
Langlais; 3e, Paul-Emile Dionne. tons, les carottes et les navets viennent ensuite. Les

Histoire Sainte et géographie -1er prix, J. Leclere; pommes de terre. Eont les plus nourrissantes, il est
2e, Alfred Langlais; 1er accessit, Fortunat Bernatchez; 'vrai, mais crues elles contiennent un' principe mal.
2e, Edmond Beauchesne; 3e, Paul Emile.Dionne. · faisant qui, absorbé en grande quantité, peut altérer

Exercicesfrançais.-ler prix, Paul-Emile Dionne; 2c, la banté des moutons. Aussi on ne doit pas faire
Ch Dumas; 1er accessit, Alfred Langlais; 2e, Fortunat entrer les pommes de terre pour la nourriture .des
Bernatchez; Se, Edmond Lévesque. moutons, à plus du quart de la ration.

Grâmmaire anglaise."ler prix, Foi-tunat Bernatchez; - Les racines non.soulement entretiennent les moit'
* Gammireangais-le prx, ortnatBeratce! tons en bon état, mais encore augmentent beaucoup-

2e, Alfred Langlais; ler accessit, Edmond Lévesque; lanséenébon du lai s re au es.
2c, Edmond Beauchesne; Se, J. Leclerc. la sécrétion du lait chez les brebis nourrices.

Les bonnes pailles de blé, d'orge ou d'avoine va-
Arithinétique.-ler prix, Chs Beauchesne; 2e, Chs Du- lent à peu près, comme substances nutritives, la moi-

mas; 1er accessit, Fortunat Bernatchez ; 2e, Edmond Beau- tié du foin ; mais cela- ne s'entend que de la partie
chesne; 3, Alfred Langlais. .des pailles consommées par les moutons, car, comme

Calligraphie.-ler prix, J. Samson; 2e, Paul-Emile nous l'avons déjà dit, les-moutons ne mangent pas les
Dionne; 1er accessit, L. Voyer; 2e, Fortunat Bernatchez ; tiges grossières de la paille. Il faut, dans-ce cas, leur
Se, Silvio LeBel. en donner plus que moins et employer le reste pour

CLASSE PRÉPARTIRE. la litière des animaux.

Pxcellence.--Prix, Philippe Levasseur; accessit, Joseph Les bales de blé, surtout celles d'avoine, sont une
.Barthelcemy. ressource précieuse pour les -moutons. Comme elles

Grammaire français.-Prix, Philippe Levasseur; ac- contiennent toujours une certaine quantité de grains
cessit, Siméon P aé. légers, on les considère presque aussi nourrissantes

Catéchisme.-Prix, Siméon Pagé; accessit, Philippe que le foin.
Levasseur. Les vesces et les lentilles, coupées en vert.et con-

servées en bon état, sont de beaucoup supérieures au
Chant Grégorien.-ler prix, Adélard Beaulieu ; 2e, fon

Jules Gagnon; er accessit, Chs Dionne; 2e, Martial n mouton de taille moyenne est parfaitement
Dub; 3e, 0. Dionne. -. nourri avec une livre de foin, deux livres de-. botte. J

.c . r. raves et un peu de paille par jour. Dans tous les cas,-
u1sigute vocale, première divinon.-Ier prix, Chs .cette paille.ne.doit pas former plus.de la moitié de la'.-

Dionne; 2e,. Joseph Lauzon.; 1er accessit;)- Adelard Beau- ration.
lieu;' 2, Joséph Proulx; 3e, Télésphore Pàradis.. Les pesats ou paille de pois, de fèverolle, de len- N

.Musique vocale, 2me division.-ler prix, N. Caron; 2e, tille, récoltés pour leurs graines, conviennent mieux
Edmond Beauchesne; 1er accessit, J. Leelere; 2e, Thomas pour la nourriture des moutons qu'à celle des autres..
Gagnon; Se, Arthur Beauchesne. animaux de la ferme; leur valeur nutritive tient le.

Piano.-Prix, Joseph Edouard Perreault; 1er accessit, milieu entre c*lles du foin et des pailles de- céréales.
Henri LaRue; 2e, V. Desrosiers. On donne rarement des grains aux moutons. Ce-

pendant il est quelquefois nécessaire de leur en four-
CAUSERIE AGRICOLE nir une petite quantité. Par exemple, si-les moutons

sont faibles ou maigres, méme si le prix des grains
L'tLEVAGE DES BÊTES à LAINE (Suite). est bas relativement à celui du foin, il y aura écono-

mie d'en donner à tous les mouto ns, une ration jour-
Nourriture à donner aux moutons en hiver.-Comme nalière. Le grain généralement choisi pour les mou-

nous l'avons dit dans notre dernière causerie, cette tons est l'avoine, mais on peut aussi leur donner'
nourriture se compose de fourrages secs de prairies d'autres grains, en choisissant ceux qui se 'eendent
naturello ou artificielles, de pailles, bales, lentilles, moins chera relativement à leur valeur nutritive, par
etc., avec des racines et quelquefois même un peu do exemple, l'orge, le sarrasin, les pois, les fèverolles.
grains. Tous ces grains doivent être concassés ou moulus.

La ration journalière d'un mouton de taille mo. grossièrement avant de les distribuer aux moutons.
yenno pesnnt 50 à 60 livres vivant est ordinairement Donnés en buvées (bouette) épaisses aux brebis nour-
de 2 livres do foin, et si l'on donne d'autres aliments rices, les grains augmentent beaucoup la sécrétion
on en caiculera la quantité de manière à former l'é- du lait. Les jeunes agneaux sont avides de cette nour-'
quivalent de deux livres de foin. riture; il en est de même du son de blé et du pain de

Les racines sont les aliments les plus convenables lin.
aux moutons; elles peuvent former la ration com- C'est assurément une bonne pratique de mettre en'
plète et les animaux s'en trouveront très bien. Dans réserve, dès qu'on le peut et bien auparavant que le
un état avancé de culture où les racines peuvent être temps de l'hivernement soit arrivé, une masse de sub. - *
cultivées avec avantage, on en donne autant que pos- tances nutritives sufsante pour nourrir convenable-'
eible aux mnoutons, et l'on calcule la quantité à don. ment les moutons pendant toutle temps de l'hiverne-
ver d'après la valeur nutritive des racines. Il faut 10 ment afin de n'être pas dans la triste nécessité de les'
livres de navete -pour pourrir les animaux aussi bien ehétiver, do les mettre à une diète qui leur Serait nui-'
qu'avec 2 livres de foin, ou 7 livres de carottes, ou 5 sible; car dans ce cas, non-seulement ils ne rofite-
iiros do 14çriave», .ou4 jelivres de pgmmes do terre raient pau, mais leur santé pourrai contidérabnat-

pendnt l es qulqueoisnécesaie deleu en our
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